
TOUS A PAR IS LE 18 MAI
L’Ecole a fait de grands  progrès depuis 30  ans : le niveau de form ation de tous les jeunes s’est 
considérablem ent élevé m ais les inégalités restent fortes. 
Tous les jeunes n’ont pas les m êm es conditions de vie et d’études ; ils n’ont pas tous le m êm e rapport aux 
apprentissages scolaires. L’Ecole doit  aider les élèves qui en ont le plus besoin sans rien retirer aux 
autres. 

L’éducation n’e st plus une  priorité pour ce  gouve rne m e nt.
D e  la m ate rne lle  à l'e nse igne m e nt supérie ur, son ch oix politiq ue  e st clair : 

re nonce r à l'éducation pour tous !
N.Sark oz y « Dans l'Ecole que j'appelle de m es 
vœ ux… les élèves auront  m oins d’h eures de 
cours…  les enseignants, les professeurs seront 
m oins nom breux. »

(4/9 /07, le ttre  aux éducate urs )

F.Fillon « La réform e de l'Etat supposera que 
ch acun d'entre nous accepte qu'il y ait m oins de 
service, m oins de personnel, m oins d'Etat sur son 
territoire. »

(12/10/07 conve ntion de s  réform ate urs  de  l'UMP)

X.Darcos « Passer de 34 à 36 par classe ne 
ch angera rien à la réussite des élèves »

(8/4/08/ Libération) 

Des m illiers de suppressions de postes cette année, 
des diz aines de m illiers dans les années qui viennent…  
c’est à une attaque m éth odique du service public 
d’éducation que nous som m es confrontés. Moins de 
postes, c’est m oins d’école pour tous, m oins d’aide aux 
élèves en difficulté, des classes de plus en plus 
ch argées, une offre de form ation m oins diversifiée, 
une école plus ségrégative et plus inégalitaire…

Q uels élèves, et com bien, 
 resteront sur la touch e ? 

La RGPP à l'assaut 
du service public…

Sous  préte xte  d'"évaluation" e t dans  la 
ligne  de  la lolf le  gouve rne m e nt organis e  
une  "ch as s e  aux gas pis ", cons is tant à 
trouve r un m axim um  de  fonds  de  tiroirs  à 
râcle r pour finance r le s  cade aux au 

patronat e t aux rich e s  dans  le  conte xte  de  

réce s s ion économ iq ue .
Au nive au budgétaire  d’abord,  e n 
s upprim ant de s  m illie rs  de  pos te s  
d'e ns e ignants  , de  pe rs onne ls  
adm inis tratifs , de  vie  s colaire , e n 
réduis ant le  nom bre  de  pos te s  aux 
concours , e n im pos ant  de s  « h e ure s  
s upplém e ntaire s  » pour com pe ns e r une  
partie  de s   pos te s  s upprim és , e n 

acce ntuant e ncore  la précarité. 
Au nive au s tatutaire  e ns uite  
ave c une  autonom ie  
re nforcée  de s  
établis s e m e nts , de s  pouvoirs  
accrus  pour le s  ch e fs  
d’établis s e m e nt , une  re m is e  
e n caus e  de s  concours  e t la 
future  loi s ur la m obilité q ui 
prévoit m êm e  le  re cours  à 
l’intérim  !
Dans  le  s e cond de gré : 5 000 
pos te s  d’e ns e ignants  
s upprim és  ont ains i été 
trans form és  e n « h e ure s  
s upplém e ntaire s  ». C’e s t 
d’abord l’aide  aux élève s  q ui 
e s t  touch ée  (ATP e n 6èm e , 
aide  individualis ée  e n 
Se conde … ). 
L'accom pagne m e nt éducatif 
(ou « l’école  après  l’école  ») 

e s t lui aus s i financé 

uniq ue m e nt e n h e ure s  s upplém e ntaire s  ! 
Il e n e s t de  m êm e  de s  s tage s  de  re m is e  à 
nive au pe ndant le s  vacance s  s colaire s .

Supprim er 80  0 0 0  
postes en 4 ans, c'est 
aussi bouleverser le 
systèm e éducatif en 
profondeur :
- Une  école  plus  inégalitaire . 
L’as s ouplis s e m e nt de  la carte  s colaire , 
puis  s a s uppre s s ion, vont re nforce r la 
concurre nce  e ntre  établis s e m e nts . 
- Une  école  plus  s égrégative  q ui re m e t 
e n caus e  le  collège  pour tous  e t cantonne  
de  nom bre ux élève s  à l’acq uis ition du 
s e ul « s ocle  com m un » q uand d'autre s  
fe ront tout le  program m e …
- Une  école  q ui re nvoie  le  traite m e nt de  la 
difficulté s colaire  e n de h ors  du te m ps  
s colaire .
- Une  école  q ui n’offre  plus  le  m êm e  
s e rvice  public s ur l’e ns e m ble  du 
te rritoire  : face  à la pénurie , le s  école s , 
collège s  e t lycée s  s e ront plus  tributaire s  
de s  colle ctivités  te rritoriale s , de  le ur 
volonté ou de  le urs  pos s ibilités .
- Un s e rvice  public m e nacé aus s i dans  
s on fonctionne m e nt adm inis tratif s ur le  
te rritoire .



Pour justifie r le ur politiq ue  
de structrice , ils m e nte nt :

Le systèm e éducatif français coûterait trop ch er.
FAUX ! Ave c 6%  du produit intérie ur brut (PIB) cons acré à 
l’éducation, la France  e s t légère m e nt au de s s us  de  la m oye nne  
de s  pays  de  l’OCDE, à égalité ave c l’Aus tralie  e t la Finlande , e t 
de rrière  la Norvège , la Suède , le s  Etats -Unis  e t la Corée . 

Les élèves Français seraient « à la traîne » dans 
les évaluations internationales.

FAUX ! Ils  s ont dans  la m oye nne  de s  pays  participants . 

Les suppressions d’em plois seraient justifiées par 
une baisse im portante du nom bre d’élèves.

FAUX ! e n 5 ans , le s  s uppre s s ions  re prés e nte nt de ux fois  plus  
q ue  la fam e us e  bais s e  dém ograph iq ue  : 1 s uppre s s ion d’e m ploi 
e n m oye nne  pour 8 élève s  e n m oins .
FAUX ! En re vanch e , dans  le s  école s  où il y a e u une  h aus s e  

dém ograph iq ue , ils  n’ont pas  créé tous  le s  pos te s  néce s s aire s  : 
une  création s e ule m e nt e n m oye nne  pour 45 élève s  e n plus .
FAUX ! Le s  e ffe ctifs  com m e nce nt à re m onte r dans  le s  collège s , 
e t ce rtains  re cte urs  e t IA doive nt faire  appe l aux re traités  pour 
as s ure r de s  cours .

C’e st un ch oix de  société plus 
injuste , plus inégalitaire …

Sark oz y, Fillon, Darcos  ne  ce s s e nt de  répéte r q u'il faut réduire  
la de tte  publiq ue . Ils  n'ont pourtant pas  h és ité à faire  vote r 15 
m illiards  de  m e s ure s  fis cale s  injus te s  e t ine fficace s   e n juille t 
de rnie r. Le s  s e rvice s  publics  s ont d'abord une  rich e s s e  ; ils  
apporte nt un plus   à la s ociété e t à ch aq ue  individu s ur 
l’e ns e m ble  du te rritoire  (école s , s anté, éq uipe m e nts  
colle ctifs … ). 
Sacrifie r l’école , l’Unive rs ité, la Re ch e rch e , c’e s t s acrifie r 
l’ave nir du pays  !

- Clas s e s  de  plus  e n plus  ch argée s ,
- Re m is e  e n caus e  de  la s colaris ation de s  e nfants  de  m oins  
de  trois  ans  à l’école  m ate rne lle  ave c l'obje ctif à de m i-avoué 
de  s upprim e r la TPS
- Réduction de s  h oraire s  de  tous  le s  élève s ,
- Suppre s s ion de  ce rtaine s  filière s , e n particulie r dans  la voie  
profe s s ionne lle
- Dis parition de  nom bre us e s  options  dans  le s  collège s  e t le s  
lycée s ,
- Suppre s s ion de  dédouble m e nts , m oins  de  travail e n pe tits  
groupe s ,
- Moins  d’adulte s , notam m e nt dans  le s  vie s  s colaire s , pour 
e ncadre r le s  élève s  e n de h ors  de s  cours ,
- De s  COPs y m oins  nom bre ux e t aux m is s ions  dénaturée s
- De s  re m place m e nts  de  m oins  e n m oins  as s urés .
Ils  annonce nt de s  coupe s  budgétaire s  e ncore  plus  m as s ive s  
dans  le s  année s  à ve nir.  

Après la 3èm e, une école qui prive une partie 
des élèves du droit de faire des études 

Dans  la voie  profe s s ionne lle , ave c la généralis ation du bac 
pro e n 3 ans  e t la s uppre s s ion de  CAP e t  BEP, on de m ande  
aux élève s  de  faire  e n 3 ans  ce  q u’ils  fais aie nt jus q u’ici e n 4 
ans . 

Le s  élève s  le s  plus  e n difficulté s e ront découragés  d’alle r au 
LP, d’autre s  ris q ue nt d’abandonne r e n cours  de  route . 
Ce rtains  collégie ns  s e ront m êm e  orie ntés   dès  la q uatrièm e  
ve rs  de s  dis pos itifs  d’alte rnance  .
Le  m inis tre  avait annoncé une  réform e  de s  voie s  générale  e t 
te ch nologiq ue  du lycée  m ais  il ne  ce s s e  de  re tarde r le  
m om e nt où il dévoile ra s on proje t. 
Aurait-il pe ur de s  m obilis ations  e n cours ?
La loi Fillon  ins taure  un s ys tèm e  éducatif où tous  le s  écolie rs  
e t tous  le s  collégie ns  n’auront plus  accès  aux m êm e s  
conte nus  d’appre ntis s age , aux m êm e s  h oraire s  de  cours , 
aux m êm e s  droits  à pours uivre  dans  l’une  de s  trois  voie s  du 
lycée , profe s s ionne lle , te ch nologiq ue  ou générale . 
Il y aura :
ce ux q ui auront accès  à une  culture  s colaire  com plète  e t q ui 
« fe ront » tous  le s  program m e s  
ce ux q ui de vront s e  conte nte r d’un « s ocle  com m un de  
connais s ance s  e t de  com péte nce s  ».

La loi LRU de  Valérie  Pécre s s e  re nforce  le s  inégalités  e t la 
concurre nce  e ntre  unive rs ités . Elle   ne  répond pas  à la 
q ue s tion e s s e ntie lle  de  la réus s ite  de s  étudiants , q ui pas s e  
par l'am élioration de s  taux d'e ncadre m e nt  e t de s  conte nus  
de  form ation e n lice nce , de s  m odalités  pédagogiq ue s  
nouve lle s .

TOUS A PAR IS LE 18 MAI

Dans le budget 20 0 8, déjà 11 20 0  suppressions de postes avec 
des  ch oix régressifs qui vont aggraver les difficultés : 

Pour le  Se rvice  Pub lic d'Education
       Pour la réussite de tous les jeunes, 

Pour d'autres ch oix budgétaires    …  pour l’avenir de tous !
Tous e n grève  le  15 e t à Paris le  18.




